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L’ « EFFET BRADLEY »
Audrey CZlestine*

La candidature de Barack Obama, "~ la nomination dZmocrate pour la prZsidentielle puis
IOZlection gZnZrale de 2008 a suscitZ nombre de dZbats et dOinterrogations sur le r™le de la
race dans la politique amZricaine. On a ainsi pu insister sur une candidature C postraciale E,

sur la nZcessitZ pour lui de gagner le vote noir, on sOest interrogZ sur sa capacitZ ~ obtenir le
vote des Hispaniques en dZpit de ce qui Ztait h%etivement dZcrit comme des tensions entre
Chlacks E et Cbrowns E. A quelques jours de I0Zlection, avec une avance dans les sondages
de IQordre de 7% ~ 8% , on constate dans les dZbats, une rZactivation de la question raciale

et les interrogations sur un possible CEffet Bradley E lors de IOZlection d4 novembre.

En 1982, Tom Bradley, maire afro-amZricain dZmocrate de Los Angeles depuis 1973 (il a eu
au total 5 mandats de maire de la ville) se prZsente ~ I0Zlection pour le poste de gouverneur
de Californie. Il affronte le candidat rZpublicain George Deukmejian, qui sort victorieux de
IOZlection, en dZpit dOune avance dans les sondages de Bradley. La distance entre les
intentions de vote telles quOexprimZes aux sondeurs et les votes rZellement obtenus par le
candidat est attribuZe, dans ce cas, au racisme latent dOune partie de IOZlectorat qui hZsite ~
dZclarer explicitement aux sondeurs quOil ne votera pas pour un candidat noir. Dans le cas
de cette Zlection, les sondages " la sortie des urnes donnaient la victoire ~ Tom Bradley qui

perdit pourtant de pres de 8000 voix. Ce phZnomene est alors baptisZ IO C Effet Bradley E.

COest au moment de IOZlection primaire du New Hampshire au mois de janvier que les
premieres interrogations sur un possible C Effet Bradley E ~ propos de la candidature
dOObama ont ZtZrelancZes. Celui-ci menait en effet de prss de 8 points dans plusieurs

sondages avant la primaire qui est finalement remportZe de 3 points par Hillary Clinton. L
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encore, la distance entre les prZvisions et le rZsultat du vote est interprZtZe comme le signe

dOune rZticence " dire aux sondeurs quOon nOa pas IOintention de voter pour un candidat noir.

Il semble pourtant que IGC effet Bradley E ne soit pas une explication suffisante " la distance
entre intentions de vote et nombre de voix rZellement obtenues par un candidat noir. Tout
dOabord, si I0on revient ~ I0Zlection de 1982 et " la dZfaite de Tom Bradley, il semble quOun
certain nombre dOexplications alternatives puissent stre trouvZes, remettant en cause
IGC Effet Bradley E lurmeme. Si Bradley a bien remportZ le nombre de voix le jour de
IOZlection, ce sont les @bsentee ballots E, tres majoritairement en faveur de Deukmejian qui
scellsrent le sort du candidat dZmocrate. La mobilisation Zlectorale des rZpublicains fut
Zgalement largement accentuZe par la dZcision du Parti DZmocrate de soutenir la
proposition 15, en faveur de dispositions de contr™Ie du port dOarmes " feu. Inversement, il
fut reprochZ ~ Bradley et au parti dZmocrate de ne pas avoir suffisament galvanisZ la base
du parti, ce qui eut pour rZsultat une mobilisation Zlectorale mZdiocre des dZmocrates,
notamment des Afro-amZricains.

Si le CBradley Effect E a ZtZ IOobjet de plusieurs interrogations de la part des journalistes et
commentateurs politiques, peu dOanalyses systematiques du pZnomene avaient ZtZ

entreprises dans le monde acadZmique.

A |OuniversitZ dOHarvard, le chercheur Daniel Hopkins entrepris dOZtudier, entre autres,
IOOEffet BradleyO en analysant les rZsultats de 133 Zlections pour des postes de gouverneur
ou de sZnateur entre 1989 et 2006. Les rZsultats de son Ztude permettent de fortement
nuancer un tel phZnomene aujourdOhui. IlIs montrent tout dOabord que sOil Ztait possible
dOZvoquer un OBradley EffectO dans les Zlections jusquOau dZbut des annZes 1990, -«élai
quasiment disparu. En effet, on pouvait constater, jusquen 1996, que les candidats afre
amZricains avaient en moyenne des rZsultats se situant ~ 2,7 points de moins que ce que
leur attribuaient les sondages. Cette distance semble dispara’tre apres 1996. Hopkins
montre Zgalement que pour IOensemble des Zlections, quelle que soit la OraceO des
participants, on constate une surestimation des intentions de vote pour les candidats menant

la course en tste et il faut gZnZralement sOattendre ~ un redressement au mament des
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Zlections. Il montre enfin IOimportance du degrZ de racialisation du contexte politique. Il
observe ainsi quO” partir du milieu des annZes 1990, on observe une moindre racialisation

des dZbats sur la criminalitZ ou IOEtaprovidence.

Pour revenir ~ I0Zlection de 2008, il est intZressant de constater que si le cas du New
Hampshire a ZtZ largement commentZ, il ne sOagit pas I" de IQunique ou de la plus importante
erreur dans les sondages au cours de la primaire dZmocrate. En effet, on a pu constater une
grande distance entre les intentions de vote et les rZsultats "~ plusieurs reprises, et souvent
en faveur de Barack Obama. Il ne sOagit pas pour autant de considZrer que la race du
candidat nOaura aucun effet sur le choix de certains Zlecteurs. Mais dtibuer les Zventuelles

erreurs dans les sondages " ce seul critere quand plusieurs autres (le niveau de la

mobilisation Zlectorale B le turn-out- notamment de populations qui traditionnellement ont
des taux de participation faibles; IQinsatisfaisante prie en compte par les sondages de la
population tres importante ne disposant que dOun tZIZphone portables etcE) sont ZvoquZs

dans cette Zlection atypique ne semble ainsi pas justifiZ.
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